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COUR DE ROME.
[Suite.]

tÉGLiSa Dr Romîr.
St. Prj)';-e. Cette basilique est non setn-

îeinenit li plus lm-lle et la plus vaste des
églis,-s chrétiplnes, tualis encore le plis
magifiiquie tent1,le qule les hommes aienat
jamais élevé à lu Divinité. Ceux (le Sa.ilo-

mon.'Epèseet dli C.11pitule (-tarienit,sorns
phîieus rpprts ii fSriîîr àSt. Pierrt-

Elle a la fltie d'une croix latinie. Lu
longiiletu, à l'extéri'±ur, es-t dec 660 pieds et

sa largear, dans l*îe iiée,cle 428. 1711, t
eturniojtèe d'unî Me dotnt Je diltctre
intérieur est de' 132 pieds et la Ilitatetut de
450. Si ['ont vent se flire une iudée (le li
gîaîîdc-uî- de ces proîportiomns, ut) îzutir
avoir recounrs aux conilltîraîisons suivantes:
La longuteuir dle eettc église est à peu pîrès
celle dle la place d'armes. le long dle la rue
d'Atiîeiiil ; la larguir deux fois lit lon gueLr
de la cathédrale <le Quîébec plus 36 pîieds.
Lu ha:uteur est telle que, si l'on suî aIt,

St. Pierre placc ait pied du Cal) Dýaiînant,
Li croi.î de taî coupole es'élèverjit de pî'*u
de 100 pieds ait des-,ls dle la citdlle et
dominerait par conséquirent dlu beaucoup
auîdessîîs lie tous les clochers de )a ville.
Cependant ces îg.în:*estlutcs dnniieliîtsiî
nie Sont pas le qui'ai y a (te plus dnrîl
dans St. Pierre, miais bien la beauté (lez"
pîroportbonîs et le grandt nombîlre de ces
d'Seuvre dle l'art dont l'ont enritAhie leb
plus gr-andîs maîtres piendaint 300 ans.
On estime à.£ 13,000,000 la sonmme qu'a
coûtée cette éls, et si Fobil fait attenition
qu'une partie considlérable de culte soin-
nie a été dépensée dans un temps ou
l'argent avait une valeur iiîlcoan hurable-
ilent plus ganîde qu'aiujourd'huiî, 'on
pouirra lalicleit colicevoir que quatre
ibis cette sjonInit, pourrait bicni ne pas~
stfre à la rebâtir telle qu'elle est illaill-
tt;iîaîit, et pouirtanti cette suiiiîfle serait
'Sifl1ibaune pour coiit>trtiire 500 égôlises
contmn celle dc la patroisse de Montréail,
la plits êgrande de l'Amérique et celle
qui a le p'lus coûté après la c-athtédrale
de 'Mexicc'. Maîis avtc une aussi pro-
digieuise sonmmes la reconstruction de S.
pierre sciait encore impossible, car où
(-) L"r3quc l'on a cninnwcncé à con.,truarc la basili-
que deSt. P'irrce, le prix de la jourié d'un ouvricr é-
tait quatre Iiotri.

trotivernit-on des Bramnante, des Itaphaël,
dcs ichelel-Ange et tant d'autres dont
le génie a fait cette basilique ce quelle
est aujourd'hui 7

On arrive à zctte ég'ise eni tr.uvri-
salit trois pilaices. La piremlièrea il rien de
remnarquable-, maiis la seconde,C îj&uîiajp
le propurement la pace St. Pi»' te, est tolut-
à-fait diCgne dle lit basilique. Elle est
environniée (le deux îaortàties seinn-cir
ernlaire fornméts par tii q d ralaig dle
colonnes ail unombre dle 281. Cette coloui-
nade est couverte, elle a G1 pîieds <le hiaut-
teunr et 56 de largeur. Sur l'entablemucnt
est unte balustrade oùi sont lacees 1812
statues de onze piedb et demi dle hauteur.
Ait nilieu dle cette place qui est ovale,
s'c-lève nuti bélimuttc d'tane seule hiiece
die 72 pieds (le hauuteuir et (le S de lar-
geuir ; il est placé sur unt lîièclestul et
suirtonté d'une croix qui s'élève à 126
pieds <le htauiteur . Cet obélisque a é
urinsporté d'Egypte à Roine us C.tlig..l .
Des deux Cotés de ce nionument, à li
di-,tance d'environ '-0) pieds, se t mouvent
deux mîagnifiqttes fontaines qui laîtcet.
coiiiîntellemcintiisqu'à (Ille limute Ir conl-
sidérah le, une grande quantlitte <l'eau ; cet-
te eaut retombe clans un bal!slin d'tille Seule-
pièce, ei g-anuit oriental, dle Ili circogîlfe-
r-nce dle 50 pieds, de celui-ci en cascade
-lattit ui autre <le 89 pieds, et enfin, de-
ce dernier, elle s'écoule dans des canaux
soiuterra ins.

De cette place, ot pas dlaits une atutre
eiitiérctî.cii. ouverte dii côté de la place
ovale, se termnant, du côté opposé, aut
portique nît'îe dle l'Eglise et close, dles
deux aititi ca côtés, pîar (le graziitdcs galicus
f'errnés, oituées de pilastres, surniontuecs
(le ýt iies> et qui se prolongent depti s
la façade dle l'Èglise jusqu'à La colonnade.
Cette pl. c - est, en partie, oc il 6-- par le
pierron (le St. Pierre, plus granid que detix
fois la cour dît séminaire ; il est cii ma-
lire et les (legrés, atl nombhre <le 15 ou
(le 16, sotitsépa-és par deux, paliers. Aux

dont le dianmétre est de 8 pieds et 3 potl-
ceç, et la hauteur (le 88. Ces colonnes et
pilastres supportent un entobicient ait
dessus duquel, titi milieu du portails se voit
tin fronton <lotit la, base a pres de I JO
p:e<is. Ct ttc f içade se terni ne par lin x k-
tiquie ail dessus duquel rc-rcue unet bah us-
trulde où son 1.3 statues colossales, de 17
piedsdceliiter.rpéetat ssCutt
et les douze apuôtres. I a1 grande coupole
et les deux petites Coatrotti emt admirable-
nient bien cette façade.

Cinîq portes coiiddiîîeiit (.ats le por-
tique aut dessus clu quel se trouve lai
s Ille oit loggia qui s'ouvre ztîr !a place et
d'où le papie dontne la bénédiction si -
tennlelle dans les prinet1'nhtcslêtc-s. Ce lpori-
quie est, liii seul, plus graînd que notre
cathédrale, puisqu'il a 39 1iellr de ]tar-
grcir sur f-I- de louiietir.y coiipris !es vi- -
tibfî!es qui sont à !,es exi émts, et ou 1 en
voit dants l'titi, aâ gauche, lut stait- e qtestrc
le Ciaurlenuîigiie et clatns l'autre, celle <le
Coti.%tntii. C'e.stclansce derniier qit'aLoî -
lit l'escalier royal du Vatîcrun. La v-oûte
dcc portique est die stue doite ; elle est élc -
vée dle 72 pieds ait dessus dît pavé. Le
pourtour est décoré (le pilastres en m-ar-
lire qui suniticnineiit unti entablemient atîs-
si Cil mnarbre. Les poules, tunt celles cie
l'extérieurf que celles qui donnenît enîtrée
dants l-a 1.siîiqtie, ot t ouite-s Jeux colon-
tics (le mat re sur les côtés. Quatre
p)ortes, sanis eii Compter une cinuiètme
q-ui est miturée, conuiisent du port.que
ulanii l'église.

L'intérieur (le St. Piet-re n'est pias seii-
leintit richie, il est éblouissant. La ntef
pîrinipiale al F2 îiils (le laîrgetir et 141 (le
hutueur, c'est ii-dire deux fois, plus 36
p~iedls, la liai tenr <le celle lit la caîltc'clrale
(le Qtlxec ; elle est séparée dles auitres nefs
I-ar il spiliers à cli. c t deqî sonît ic!o.ý_
sés <les il.ýistrcs <le uni.îî bri. 1ha lc c.uiliclé,
dle la1 largeur (le S piedîs et (le~ la hîauteu-r
cIe 77; ils souitiennent titi eiîîallecint,ultî-
si et) marbre, cde IS pieds (le haut et qpli

ang-les de ce perroil Sont les staîwIs <le regnie tont aiotir <telels Dans les
St. Pierre et de St. pan,. Les deulx entre- pilaislrcs sottdeux rangs de nichles

placs runie Gimentunelongeur d'à olt les iitférieuîrOs rclirriîct des stattiîes
Implacs 00îpicsrest ti: ogerdà le nai-lre <la Iliettetti- del 15 pieds.

u trs faç 00 (leS. eresde36pdsu - rIU (lecun r rs sont aussi <kîîx figi-
le esaadne de StloPie et de pilastes i-es de mêm ne dimension représentant des

ell es orée e clones t d piastesvertus. Les coatre-11iliers sont ornéa de



d'î ~Itilotns soutenus. chacun, Myr très-beux; -deux sont 1-Çacés dans'q deslJet enrichi de marbre précieux, on nTperçOit

d(a'c etiritis. le tout en mtarb.re blanc ; en. caele ckiés a-esdms de pet11u ne porte (le bronze doré, ornée de quat re

tre cI-s inedîîlloils, on voit d'autres enfans d'éluvatiou. Cetàletéiédela croonixd'lbtr;de bi-que côté.-oit les

portant ties tiares, (les mitres, des clefs &. teiminéeaumi en rond, qu'le.t placé le pluts statues de 1,1t Pierre et de Sýt Punti. Cette

Il est à remurquer que dans cette églist, magnifique autel qui se puisse voir. On porte donne eniréu dans une niche oblon~gue

les murs sont entièremnent revêtus du l'appelle autel (e la chaire de St Pierre appelée la cou fèssion de -St Pierre. Là, sous

marbre là cû ils ne sont pas coîwlerts de à cause du monument qui se trouve uil turne plaque de bronze doré, rst le rols du

mosaïites. 'Toutes les voûtes sont déco- dessus ; c'est î'ne chaire giganitesçqute en chef dtus apôtres. Deux autres portes5 qui se

rées (le caissons avec rosaces, le tont en bronze doré soutenu par des statues colos- trouvent à côté de celle dlonit je viens (le

stuc doré. salesde mêm~e Matière.représentant quatre prarler,conduiseut dans l'églis,-e souterraine.

En (lehirs des nefs latérales sont des docteur,% de l'église. Sur chacuin des côtés Fe pavé de cette église est celui de F'auci-

chapelles qui s'o:uvrent sur ces nefs. Il decette chai îe sont deux anges debout ; au iee basilique qlui se trouve pîluls bas (le 12

en a quatre (le chî-que côté dans l'espace dessus, des enfans qui portentila tiare etiles pedsque celuii (le la nouvelle. Outre la

qui sépare les bras de lacroix dii portique. celels pontificales. Plus haut, l'on voit une Cha pelle de la Confession, on trouve encore

Ces chapelles ,q:.iilpouirraient pasier p*ou r u <loire où se trouve une multitude d'anges dans léglise soilteir-iiie quitre aitres peti-

autnt 'égîs-s, onttoues rèsgradeset de seraphins. Le St. Esprit, en forme ;#, chapelles ornées (le muosaïqjues.
et stutan rèis-q so t lies La treè-rane-, de colombe, parat surj-uit fond trantsparent Dut maitre-autel de S. Pierre, si l'on élè-

g itihe en rentrant, est celle dles fonts. de crista!de coilet;r jatiie.pâle. Ce nonui. e les yeux, lVon z1perço t uudessuls de

baptismaux formés par une slup'erh en acoté£28,000, sals cOmîtterl vl r ~s e la0voiedsd hi tante: o ( cln0
une d- porp)hyr3 cie 12 pieds (le Ion- Per(uboz.Cest tirreliuire qui a pè t :eldééaîucs--î

gueur sur 6 de largeur. Cette uirne est relifermie le foirteuiî1ceu bois qui a servi de re 60 pieds plus haut que nie s*éh(ve la

couverte d'îune pyramide cn bronze or- chaire épiscopal à St. 'ierre. citadelle de Quél;ec, itdesss du f uîve.

née d'arabesques et (le petits anges Revenlons maintenant au centre de la ilai déjà (lit que ce dôme était po)rté -ur

qui portent des médlaillonis. Ait somimet croisée. Là 'élèvel sur sept degrés du qlatri' piliers ; ces pilucïs, du (-ôté qîui re-

(le la pyramide est l'agneau, emb baui marbre, un nie-uxt véritablte garde l'autel, sont ornés ec sttatues clsa

le dle la rédeunption.Do grands, et b)eauix iieiit Jigie <lo la îre iiire égîise (litiloi;- les, et plus liaut, tie ýraiid(-s niches, en
talaxe msperpésnatds u e nn' otiusd a>rMaî,m: forme de balcon, dans lesquels on monte

jets qui ont rapport anl buptênie, décoïelli lt e.uet Lta sillile gradini sur lequel sontinLprdseclespaiusdn 'pas

cette chapelle. C'est dans ait toisièmie îoIdiuitireiiiei placés t'ie croix et six g . etir du mutr'; c'est dans ces niches qî.

droite cri lpartant (iu portail, que l'on con 6diesq.e Clêîdore.s~ se conservent les précieuses reiîiC-s

serve le Saint-Sacrement et où l'on voit )auis les grandes fêtes, ces chandeliers SOust <dont cette basilique est si riche. Ls

unu deés plus mmgamifiqnles tabernacles qui *emplllacés Par six autres eni verntaldu piliers sont reunis lpar des arcs le 82

se p)-int coneor La chapelle qui travail exquis, lesquels, avec la croixon pieds de largetu i ess eCsc

correspoind à celle- i, de l'autre côté, est mute £ i .0 0 - Cù y vuit lent t<(au tllub enot utlequlsntmaguilqieletteta
dite chapelle dit choe, ,parcerliie c'est là ces circonstances, dessttues de t. Fiel- llmn u lqe oté1is ete

que 1 es chanoir es e rassemblent pouir ré- re et ý,t. Pat, uussi en. Vermeil; et(lesxpdq'lsmosuiat:6Tus

citer l'offl.-e et célébrer la messe capitulai- s'Ir les ni rche-p)iedls, à chaque bout Pttruis, et super lianc jet rOM dfdo

re. L'unie et l'autre e ces deuix chal edb s de l'autel, un candelabre de nime nia- lcc1e.iim micam, et libi cùdx claves irgni

est pluis grantde que celle dui Séminaire ; ére,,'uni aussi beau travail et dont 1.î coeluai.1" Le tambour de cette -'oupole

Chacuine des hit ch--peýlles, dont je viens aiteur est dle 24 pieds. Quand le pape 'st ortié de pilastres enître lesquels sont

db urlraa cupoe.Six de ces couipoles Wlcic on place derrière le crucifix tit 16 fenêtres. [<avoûte (lii dômàe se divise

scont ovales et ont poit d'élévaition,. de nia- septième chandelier et) verimeil qui11apar- en seize compartîrnens qui sont auitant

nière qu'lon ne les voit, à l'extériemr, tlielit à la sicrîistie Pontificale. Tout ail- (le talî! ux en nositïlttcs. Cette votte

qute lors-1Ie l'On, monte su f l'égYlise. Les tour die l'autel, règne une mlagntifiqute est dotible-,et (le j> erres; 1h s dciýx etueomi-

dex ute, uisotles plus rapprochéeshlut.ul iruaiequ upot ~~l'espace qui les ésépare, et dlns
dettx-.iitres,çlii sont quelalsertrouvirntaide (isi suprrte on-.

dle la grande coitpolc,sont circulaires et lamnpes. Le superbe baildaqin uii pidouiiic leqesetoiv ds sulron

s'éléeent à l3i pieds aulessuts(de l'é,,lise. cit autel est tout en bronze doré ; il est auunue épaissetir<le2O ieds. La lanterne est

Avint d'arriverait dmon apeýrçoit ippiiyê sur quatre colonnes torses de 34 doubhle atissi et reiierne,entie sesnimurs,

dans la ne3f prinaci pale, su r utn trône de piedsdce longueu r. La lha! tr totale le ce (les escal iers :in troyen des quels oui monte

m mubre et titin ub aaiî une ýstatue le 1bildlaquuîn, est le 86 pieds. La ouesu ]uqu'à labholele la croix et nmême ie usq

St. Pirre en bronze et sis.cette sta- le dui bronze a coûté plus dle £ 12,000 ; les àacelle-ci lxir unue échelle exuérieure. Cette

tuesn "i 0rL1evnéain;u des > r-..>de af»ue i-..èrn teMon.boule qui, vite(le la place,lne put rait guè-
es -b vnrtin0. ls .~lafnen eCîn eemis re plus grosse cille la tête d'un homme,

pieds a été tisé en partie par~ les b)aisers rý.e métal de ce unonturneul, est estimé ulî petit cependant conutenir suize personnues.

dos fi, lèles. poidsd<e 185,000 livres. ['Imicdst ire ' ~de toit :sa

L"s c1u;tre énormes piliers, qui supportent tnéin riaremetit le mnaître- vaste plat-forme ressemible à uuuîe place

le dôme présentent, ià l'extérieur, chacun utel die cette église sous le nom d'autel publique. Ouirue les voyageutrs et les viSi-

dý,tx f tees à angle duoit : à chacune de d % la confession dle S. Pierre, p:Irceqlu'il teuirs qui y affluent sans cesse, on y voit un
cesf es st Doséu ue lc nr e-t placé sur le tomibeati da cet apôtre. grand nombre le San I>Ietr-i qiîtydemcuu-

ces fx-es st laossétiti utel lacéentreC'eýi poli honrer csrpréteuxnstammentnconse'n. en t tuai corit cor 'od'tvri-i

cles colo'unes de lni ubre surmiottéos d'un Cetpurhnrrce rceu >< rs, uil nombre (le 50 à peu i lés. attucliés à

gr turi1 tableau en mos;aïquci(.s Dans chacun qure les cent douze lamp-es, dont j'ai par. léglist et tolouîu11S Ocetupés à prévenir les

des bras le, la croix,quui se ternineti en rond lé plus hautt sont sis cesse -allîî:îîieq.Oidgaain ui 1 urin r'vnr

sont trois autels, l'ui à l'exté unlité, les dîeux descenailca tombeau dui prince des apô- .1 tus.qiu'à Pie Vl cette b;usiliqrn e î~nutrr

aitrs à-piul ue dstace le hique (côté. tres par deux beaux escalier& iplacés île deisa crstie;lusce £9t.00nfi.costuie0i.

En gigaant le haut (le la croix, on vnnt l'autel mêmue. Arrivé ait bas de ( otae)

en renicontre encore plusieurs qui sont ces escaliers, dans un espace assez grand J..



L'ABE L LE.
lorsauî et hwec oliw u i'eiiiiuîx;ejiivabit.

QUÉBiic, 27 Février-, 1851;

La seconte est;iajord'huii le nec plus
ultea le.' études 1)our lion iioîin!re (le cernix

qui sadtin2lnt aux plofe'ssionis. Conmmu
eî Pl'n isavait assez, lorsqu'on peut are
-le mauvais thines, de mauivais vers et de
nituîv.uses versions, traditire unal le grec
et écrire jiassableunent le français. Rien,
n'est plus regrettable que la légèreté avec
laquaelle be-aucouip de jeuines-grens miain-
queut leurs etudes. Croirait-on, si o1n ne
le voyait souvent, qu 'aun dégottpassager-.
une fringito tic liberté, l'approche d'un
exanmcii auquel on n'est pas préparé puis-
sent ellgag'er un jeut.ichxuirîte à quittar le

c (lé ldtertiitn,-r une vocatioti et fi-
xer uie décision ('o)ùcdepetnd le rest3 de
la vie?
Il Mais dit- on je sis bien sûr de rna roca-

tion et faxssè.Je resté quatre ans de plus a-ii
collégye, je n'aurais pas ehang de vue.
J'ati f it 11s-ôtce q te j'auais fait plus turd7(
et dans il wiltre ans- le scrai près <l'être avo-
cat oit anélecin, tandisquîe s. je fiwse res-
té icifjen serais touit simpilleet à comi-

ma rainIL cléricati e. " Il J'adrnM.ts que
votre vocatioin soit l)ief assnrée et quntrý.
ans nl'euissent pil ch,,nger aue résoînion
prise pertéête ena huit jours; j'adrmets
flusî i qe vatuz vous îîro-uiriez une avance
de qilatre ans; qpu'est cela comparé ni,
désavantage qui en résiiltera pour toril
le reste de votre vie?"
"-Vuyez donc M. un tel qin'a jamtnaisç

fuit de couirs(ltilSca ne l'a pas eun
pêché dle ftire son cemnin".

Les uîu'vi(lîes pjrtictilies que l'on cite
ainsi sont ci ,; exceptions ; et leur exetn-
;le ne lptt c',rtaiiiem(ent pas excuser de
se pourvoir de 1( mr igu o 0ontce ceuix qui ne
savent ':ra4it c)iin ne eiix. Ces

p~ ~ ~ ~~~~t eniler 'ue vi r -i er f;
vutr (tes cimoistanees qîm'- letrs iiiîit -
teurs n'auront pas. Ce ii'e't jranis ( 'après
les exceptio is, quofiqui'otn soit toijoiirz
I'Jmrti à se re g ar fer soi-mêmte conîmie ii-ne
excrýptio1 u Pou oaîdit régler sa> condtui-
te. 

Z

Il est e-rtaiiu que celiii qui manqiues
vrlortairrent ses études se prive d.,
gravis avant-a'ges et d'uin gage moitis
qute diteuz de succès, q,,t3lmllle Soit
l'étaît qu'il eanmr'asî- il est certain qu'il

~ p~;îarepu)-r 'avear des regrets
d'azut tnt plus c isansq que la cattRe eni
atiri été volontaire.-

Il m'eu est 1pli14 aujourd'hui comme1r
il en était atitrpfi);s ou l'un ne se souciaitl
gnièrc, 1 l'ilistruîtio i qlue ,p'un de persoil-I
iil3s p-'si aitint. Aijo.rar.l'hiui cerax-unêmes
qui ne soat instruits veulent le paraitrei il

le goût de l'instruction qui existe par-
tout ailleutrs, que chez un certain noin-
bre d'écoliers et d'Étezgno. rs -s'accroît avec
l'insî ruction niême, bientôt les petites-
filles qui éurtiront (le nos écoles-modé1es
de la campagne en sautront pluls long que
la plupart de ceux. qui sý rtent au milieu
de leurs études pour se l'aire médecins
ou avocats.

L'intérêt du pays demnande que ceux
qui occupent les premières positions de la
société, soient tous des -lus iinstrutits et
celuii de la race cana diennie- fra ilçaise exi-
ge que ceux qui la représentent dans les
professions que l'on regarde ordinaire menit
comme les plus relevées, ne soient iinfé-
rieuirsen rien, à ceux de leuirs confrères
qui sont d'origine étrangère, mais qit'i!s
J'emportent aul ciltraire sui eaux, sous loitis
les ralpports.

Nfous croyonisdouiecoîplalde envers lui-
nmême, envers sa patrie et envers sa nati-
onialité, celui qlui se destinant aux
pirofessions les pi5stig. ,cmi t
sans de graves raisons uie partie aio.able
de ses études.

Un ingénieuir Frauçais vient de fairu
admiettre pour l'exposi tion de Londres une
înachine à composer qui dépa>se tout ce
jin été tenté juisqut'à ce jouir, sors ce rap
port. Cette invention distribue, compose,

ustifie et intei ligne à une vitesse de dix
mnille lettres à l'heure. D'après certaines
lisîlositions, un homme pett composer 'de

utrcaractèrcs différents, sans démnonter
les casses et sans qi ittera lplacel.
Cette mnaciiîie faut certainement honneur

à '.a sagacité de celui qui l'a inventée;
mais sert.-t-elle vriiient utile ? C'estc(
Jont il est permis de dottr.

En effet, qutel avantage att.cnd-ýn (1.
l'emploi de cette machine ? Une pl us g2rain
le pronilptitud(e dans la publication de"
iouirnauix et des ouvrages de tolites sortes.
%lais vraimrtnt existe-t-il sous1 ce rapport
lit] besoin réel T et lorsqui'un pa)-pier coitm
ce Tiaes jpeut s'ý tirer chaquie jour -a qiuiu-1

'.e ou1 vingt mille exemplaires et à detîN
1 iOns petit-o i n'être vp s stisfait? 01.,! a- Il

vec les moyens actuellement cei usagye leN il
Ioî.s iir la 'x et 1I-s b nis livres eî'n r
S puibl ier avec as.qez de promptitude ; et C

polir les mauvais, ils n'oîtdéja que trop
lte facilité por rse repyaudre.

Suipposlons maintenant que cette ma-
h-Iine soit mise en usage, qu'arrivera-tj-
Yestqle le nombre d'employés dans les fl

imprimeries sera considérablement ditnýi
muté. C'est qu'une fule d'entre eux se
mrouveront par là privés d'un travail qui
lur procuirait la vie. Auîtant de famnilless
uloeîgées dlanus la misère, et uin Pl ls grand
nombre d'enfants réduits à muendier lI.,
nurritrure que leur père se verrait dans C
'izpouibiité de leur procurer. si

Et, dira-t-on, qu'ils embrassent un an-
týe genre d'indmîstrie. Otti, sans doute,
un compositeur ferait un habile cordon-
nier. Et quand il y réussirait, qui lui eui.
ratit que dans quelques annéèes il lie se-
ra pas remplacé par une machine à deux
douizainesd(e bot îcs luý-r biire T

Nous ne sommes poYirt écon-omiste, tant
3'en faiut, mais il nious semble qu'on ne
doit faire usage (le toutes, les inventions dc
ce genre, que (-lez un peuple iù la poptu.
lation ne suffit pas aux travaux qu'exi-
ge linduistrie, lPour les pays comme ceux
dle la vieille Euirope, oû il y a tant de bras
sans emploi, toutes les nou vel les machlinres
nons lparaîtraiienit plutôt une cailamité
Itu'nn avantage ; car elles nie sont propres
vl'à accumlller les capitaux entre les
n1ains de î1 uolqties individuisau détrime.nt

du grand nombre.
0On pourra a1égucer le bon rnarchiu.

Mais si le bon marvhé ne petit se 'iro-
curer que par la rune (duue inutitude
de fam-illes, certes alors il nous parait
(oûertrp her. A quoi serv'ira-t-il,
si l'on mnet la plupart dans l'imipos,-ibi-
ité d'en lprofiter 1

Le- conseil de ville a r-'solui à l'unni-
miité, vendiedi dernier, de présenter une
.îdresse à Son Excellence le g0tuverneuir
général, lui demandant de faite exan ier
p~ar les ing(én cuiis diigotiverrneult s'il y
auirait possibilité de jetertun l'onit suspen-

dlit sur le Saint Lauirent, soit enître le
Cap -Rouige et la Caiuidière, so it eittre Des!!-
elianbauilt et Loi hlbnière Pt quel Lfl se-
rait le coiût.

NOUVELLES ÉTRANGÈRES-
ANGLETE.RRE- Le Pnýrleuiieîît s'< t s sCfl-

blé le 4., et la Reine a ouvert la sebsion en
personne. fLLis une 1paýrtie du son discours,

~..s'eXp)rime atinsi pairrapport àla qiies
ion catholique:

L'usubtrll.,tou de certains titres eclé
,iast)ie.s, con fèri sp <r uIn poliv'uir étilii-
crer,a vivemý,nt e.£c îl e peiuple de ce ro-
yatne,et utiraid nombre de ieCs ij

t'ont présenté pear~ .~îour e-Nir1n.er
.-ur attachiement au trône et me priei de ré
.istcr à cet eiv;tlîssel ut Je leur 1i fit

"0111ui.ître ma dut ernihnatioti à mainteuir les
lloits fle n cuti rtbime et à earnntir l'idé-
pendance die la naltion cogitre toutes esîpcc
l'en vah issemeuîts J'ai er mme trilips ex-
nimé mon desir de voir la lib;erté religi-
euse, tant appr-éciée par la nation, se sout le-
nir. avec le secouirs (le Dieu. (lans toutle sol'
iilé('prit é. (. s' voire dcvoir (cle iil a i-

n;neifr in mesure que l'on vous proioserat
ce sujet.l'

Le 7, Lord John WuMssel initrodu'iýsait un
hill sur cette faimplse (IiCestioii. Il pro-
posc de (déclarer i1l<èiaif u<ii4aCeSfaits
ar les prélats catulmqries-rem(ii un leur
uilitlité offi *ielle, et deceonfisqîuer au pro-
.t (de la couronnie toits biîctas (1,111leuir se-
ieilt légués pour dçusiitus rlueie Ce

ilI défiondrait aussi aux préilts de prendre
urn titre appa-rtenan.iit à uni diocèce a-
lican, ou à quielqite ristrict u lieu Ilqle ce
;it dans le yai-ni

pRAN-CE. Le présideont «,idemni-idé une
lotation ad<lîtîîiî tle d-0(e 4.S00 000 francs.
e projet de loi éprouvera une forte oppe-
ition.



ROJBESPIERRE.
Paint, tiF pleuîre liaisInn ort.
Car, S'il sVIYZit, lit Scr3is Mo. i

Epitti phe de Iob.2spi.jrrr.
Les Semences d'inipteté et dle révoltes,

jetées par \Voltgiire et les partisans (le
la. secte philosophlique, nie tardèrent pas

lgermer et à prouiîîra des rruits abon-
dans. Les Sophiîstes aivaient lacé
le Char dc lit révolution ; à d'autreS il
était réservé de le conduîire. Li France
avait déîjà gémi suir les mouivements <le
Juin et dle Mai, et dans les massacres
de Septembre, elle avait pui recontnitre
la pînlîition die ses crimes ; mais elle
n'avait encore vit que le commencemnîct

Caîrrier. et surto il l'îîîfà il-, ý'ob.sjicrro,
lotit j'enitreprendts de dounter uine esqitis-

se b.ogr.tpliiue naaient pas~ cOmlien-
cù leur (L'lvre te destruction.

Fils d'ai»1 avocat ant conseil suîpérieuîr
(l'Artois, Maxiimal jeu ojspe naqjuit
à Arras cil 17:>9. Avanit etc liise sarnî
secouirs et (l ptî es Soni bas àae
l'evèî1 îîe d'Arraîs liit soit dle sonédîa
lion, et l'eiivov.1 ait college tic Luis-Il-
gr"aild, out soli Carauctère opl1iliatre etii-
Ions titi acquiit bienitôt une triste réputa-
tion. Il se livra al Iettiale tit droit au sortir
dia olee et sc fixa eîîsine daîns lat eapi-
tale. N'ayaînt put lariller sur titi tlîéâtreaîîs-
si vaste <Ile celui de Patis, il :>e retira
dlans sa ville natale, Ott Son Orguiel eti-
core à grétnir sur son itîcap)acaté. L rs dei
la cPnvocatioii dles t.f-éîrnil par-
Vint, par ses écrits Cotntre lat noblesse et le
clergéù a gng.ier les f.îvetirs et les stîffra-
t"es (les hl ibitamîis dles campagnes. Le 17
jîî il letil7S9, Rolmn.spierre cotntituwiçait sa
carrtêre polittie.

*Un an pIltî tard, il excitait avec l'aide
de Marat, sait digne collaborateur, titn
Miouvetmetnt pu.pllairec enitre la cotir et
P'asietnblée ii.ttotale. Il nie parti it
danas les troubles <le JTtain et <le Noveiii-
bre ; il vherchia senlenemît à cil reciteillir
le frait. Devetîti tmembre <le lat Conven-
tioni, il fut bienitôt aice.tîsù de votiloiresé-
lever à la dictatîure -Robespîierre répon-i
dit à s2s accusateurs, til les condtiisaaî
à l'éclîafiatîd. Il avait essayé ses forces
par cette exécutton, et sûr désormais de
diriger à son gré les évétîemeîîs, il laissa
éclater tonite sa hialle contre l'infortilné
Louis XVI, (lotit lat mort aie servit pias peu
à augmenter la paîassaîace dii tyran.

Ce nec fit cepcndatît ii'alîrès avoir
pais lat direction <lit comité de salut plti-
blic, qtu'il niontrai ouvertemnît de quoi
était e îpabli lit raisoîl huita ne abati-
doînée a elle-miièîaîIie et à ses PrOIîre*
passions. Oit vat naître alors suar les bords
de la Scine toutes les horreirs.toiîs les-
forfaits quti avaieant ensanglatnté les rives
du Tibre aux temps des Néron et des Ca-

ligilan. On n'npe-rçýît pins natouir de so les cris de : àlas te tyranii!se firent enteni.
'JIe des éC-i:ItIus et <les supplices. Uni <Ire <le toutes lxirts. Il fut à l'instant dé-crté
mot, titi soiiiiir votre le tyran élident an- da~ccuation, et conîduit sous bonane gardo

ti suI tî'ucuuîin Les richesses, à l'hôtel <le ville. Desollieiers iîiieipiîtax
le mérite, lat vertut étatient ritgurdés comi- tenîtèrenît <le le défendre ; mais ce (lt ci
tie autant <le crimes. Les prisons ia'étna vatin. et uate granîde force -artmée réduisit
pas a.sez vaîstes gai assez nombreuses, on lotit à l'ordre. Vit rêgituett étant etitré

*mai tabli datas Pairis ut:- grand niomblre <lais lit salle le l'asseaahlée,iia gend<armeî,
'le uîîaisotîs d'arrêt ; et comme elles regor- dut tnin le Mé<n naerçoit le monstre <dans

g.îietît sans cesse <le victimes ont cia colt ut l asle;oar l oée lli
damtnat toits ICjles jtitim certain riotîîhîre tire titi coup <le pistolet, et titi causse la
sans auicune. formalité, pour faire place mâchoire. On met Ili) appareil à sa bIc.

atm<sateenns.sure, et la iienaîn,uaprès l'avoir jugé et
La crainite aivait parailysé toits les coeurs eruiaîaoleotl tàlécaatdavc

vingt-deux <le ses complichaes.
Lat clanrette Lt.île dansî luitelit t taiett C;'est ains, dit tit iauteuîr. que la pro.

i*aatsses îélcIiîels iniierux dest i. vititeîae w jolie, ijîltîiid il titi plait, (!a
liés à lait mort, passitit libîremenit dants les es colosses <'orgueil, et les retavrrte
rites (le Paris, sanis que personnte oàd'u léi'(r soilfle.ikfita (le tmontrer à lit
uvr i ocepu roetrcnr foutle dle leuirs ianilîée lW§ adoraiteurs, la

la bîtiue oît ~îoteEi~ cOttcfraglîte <le l'idlole LVUlIt laqueliCle ils SO
tant ti<l l>:rliirie. Sontt prosterniés.

les lirovillecs naien t lias à Ila)rl des PIIILAPIDE.
lie.rs<x-ilticiis, et il V.1ait d .îus li Illilcki at
dvs '. Ile!S, dles tribatl'Iaux 9où les juges ê- Singières cvitipahIdrs. Ileuiri 111 ne
laîient vrit iiiéaitu tunlSzlvcue.ts . t loitr oi\ uvae~iitdleneiter snul litas uneîr chambre
carrie'r, devetîlti tyrani de Nanîtes, avait où il y avait titi chut. Le dchuedE'a
lait Conastruitne à eeial de 'Néroa, des sêýviiottisai't à lat vite <'lin levrat. Le
valiseaux (lotit le fuî,ds iîulille plotuvait ai-iarécliutl d'Al bret se trouvaiit iaii dants titi
être caîleve aut titoyeti <le ressorts. Il i.îin repas où î'oma servait tati co-hon le lait
fflîs3aît ces vastes ltni.b.,;autx dec vit tintîes Vlndislas, toi (le Poclognîe, -e trotublait e
et les lançait ellîsîltr sur les fleuves lPour prenait la fîtite qu %iti il voyait <les pont
être emagloîtuas :soli Coup d'essai fult titi(: taes. Erasnîe nie pouvait senitir le poisson
?t.7y-dd <le 93 prêt res. sans cii avoir la fièvre. Scaliger frémissait

Ritin ne coûtait à 'Robespierre polir de ltit çota corps eia voyanat dtt cresson.
satisfaitru son ainlîttioti ses amis., nim Tei.rlésitai sP jatmbes défiailli
les plias dévoués, éta ienut sacrifiés salis à la rencontre il',aî lièvre oit dl'un renard

aucun aîîéîîagecîîclt. C'est ainsi qtu'il fit Le chevalier B3aconi totilla t til dléfaillat
liérir Cuthtlon, Dcsiiioilitts et uinie futile ce lors jti'iI y avait éclipîse <le luatte. B:tyl,
de ceux qui l'avaienat le liltîs aidlé dans avait <les cûtivtalsiolis 1orslt'il etedai
ses lîrolets. Des,,iiouahins était tit ami <le IL bruiit qitc f uit l'eaui ei sortanît d'uni robi
collége. Uta ami <le collège! C'est pourtant netC. fatiiotlie le V'uîyer nie lilvait soli
quaelquîe chose <le sacré, lionas <lit-on toits frir le soli d'autcun inastrumîentt.
les jouir3 ; mais qtlle pouivait-il y avoir de Tu is rcs - prO"vtuît qul'il Cs
sacré pour tin hionmme qui ni'eût pas rongi deis répugniances quii paraissetnt le résuîlta
dl'étranlecr les auteurs anéines (le sesjoars.. (le Yorgnisa,-t:o et peutventt passer pol
si ses ilîtérèts l'eussent demianudé. itavitaeibles. Rieti nî'est plius commun qtt

I1a religion, le seul ad(oueissemeint dles t <le voir <les îîersoîaaaes,cl'ia car actère nissc
iiaziîlictrciix\, nî'avaitî plats cde miîîî stres, fermîe d'ailleurs, s'effrayer oit botiffrir e
piour distribuer ses bicenfaits, et fermier voîyatnt certai tas itasertes out etn entendait
l'oei!ldes mouirants , l'exil oit la inert certains sons tels fille le gmseetd
avait été letur untiquae partage. Alorsi liége que l'onî cotipe, (lit verre s'Ir leqîte
Robespiierre, pour miîeux étalir sa tyran- out fait glisser le doigt. Il f.utit touutefoi.
tnie, résoluit <le se faiîre le luaitre d'utne distinguer parmi ces impressions celle
nouvelle rel igioti; et se croyanat d"éoriais qua'ota Petit vaincre avec 0ti fote oonté
totitpermiis,lili; î ' in îtîl'iludelic jiitit' cia les biravat à dlesseina Jeiudant qîmelqu
1)roc la i»e.r que P uubfon ais crcajait à~ teins.
l'ê?tre Suprêm ,n it à tÏiemorudlité dc 'anc CONDITIONS D)E CL' JOURNAL,

ranlt ',cxtra vagaaices et<le cruauités, lie L'Alcil/e pairait, auîitait que possible
devuîieît pais rester imîpunaies. 'Ses collé- MWii lbis par semnluie, pîendlant l'imnté
2ues voy ut tots les joturs cisparaitre ql-l scolaire. Le praix <le l'abhonneenit cst di

<pie maime ili l s d o e p e r , s t îoitié : la p)rem ière m oiîtié, a la rentiré
grcat enfin à samuver leur vie par titi cotup dce:,ssa la secondle alit comuaiencenica

d'ii.c.Le 27 juillet, 1794, tille coalîri dc l'annaée. Les Penîsionnaires s'abon
011 formée Ona secret, et réunie cdans une flat -11)harcal (le l'Albeille. etlles extrne
discussioni inîattendcue, luii êta toutt nmoyc e z MI. Adlolphle Legaré. Agentt à
de défense. Il 'vouluit monter à la tribune ; petite salle, M. Alfred7Thabatndeatu.

P. A. MAR1D1ET, Gérant.


